
LE GASCON.

yiqir, cbar, aprs tout, ",elle; nous tire 'Une cons ;.aussi le remercions-nous de toutes les eux qui rédigeaient le Gascon (H); an
révérehoe 'et nous souhaite succès'.eth6né- bonnes choses qu'il nous adresse. Si nous voyant le sucès du Gascon, le jeune im-
diction.,, ' .nous sommes 'fachés, confrère, d'avoir été berbe faillit doue crever de dépit; il se bâta

ýElleauirait. cependant pu s'empcer dle placés dans les Faits Divers, c'est que les aussitôt. de répandre ce dont, disait-il, il
nos'traiter ni plus ni moins de.nenteurs à gascons sont fort irritables, niais comme di- était convaincu. Puis, pouir rendre la farce
propos d'un petit pense-y-bien que le Gas- sent les bonnes gens, peu ranneux, aussi plus complète, il a présenté au Fantasqne
co s'est permis dadresser au Eantosgue, le Gascon après s'être fâché un peu de ce un petit dialogue que lui seul a pu con-
Car bien que le Gascon déclare formellement qu'on le regardait comme un fait, est-il re- prendre, nous en sommes persuadés. Le
qqu'il ne cherchera noise àpersonne en par- venu à la raison, et vous a-t-il absout (comme Fantasque a para lui ouvrir ses colonnes
ticúlier, mais qu'il saura défendre sapeau si vous le dites). Mais pour être franc, con- avec beaucoup de cordialité, chose qui nous
on:lchrche,à la trouer," il ne veut pas dire frère, cette manière d'absoudre n'est pas de étonne, d'autant plus que nous avons été
par là,qu'il laissera leFaanasqne libre de nous, elle est purement du Canadien, cet ab- plus bienveillants à son égard.
chaiter iouille 'à louis Michel Darveau, solvant par. excellence. Imaginez que le Les rédacteurs du Gascon ont ri de bon
sans lui en fair la'remàrque. Canadien pour nous pardonner une gascon- cœur on lisant cette petite correspondance,

Il estvraiqu'en racontant l'histoire du nade (qu'il ne trouvait pas de son goût, vous niais lorsqu'on les a informés de tout, et
ci-devant Tbis Michel- depuis son baptême pouvez croire) nous dit : Mais passe. -.. et surtout lorsqu'ils ont connu à qui ils avaient
jusqu'à ios jours, le Gascon n'a pas senti sa comme le Gascon est un peu pilleur, il s'est affaire, vous pourrez croire qu'ils se sont
peauitrouée dans le principe; niais il n'aime emparé de cette expression sans en rien dire bien récréés.
pas à voir un citoyeni qelqu'il soit, si gros' a personne. Quel filou ! 11 Ainsi, que le jeune honuimme s'appaise, qu'il
sièrement traité.. Si tous nos confrères étaient comme le reprenne ses sens; il a frappé à mauvaise

Pensez-y bien, Madame la Guépe, votre National, ce serait un vrai plaisir que d'é- enseigne. Qu'il se reconcilie avec ses
ami le bFataqne nefait pas beaucoup hon- crire. jeunes camarades, qui doiveni être bien
neur àux dames.' Il 'filt voir son article -- surpris de toute l'afaire, et, s'il no
intitulé: "Un homme pétillaiit." Aux Journaux. trouve pas nos gasconnades heureuses, il a

Il'a oulu aussi se moquer de notre sel Le Gascon joue du bonheur de ce temps- moyen fort simple dc ne plus s'endormir en
franais; nouspensous pourtant qu'il en au- ci. Pensez-donc, lecteu-s, que l'Inguirer, les lisant. .qu'il n'achète plus le Gascon.

rait eu grand 'besoin pour saler un peu ses l'Ere Nouvelle etle Journal de l1griculture Ce dernier trouvera toujours assez de lee-

prases, . car élles.sont très indiges- veulent bien échianger avec lui. , Aussi se leurs pour l'apprécier comme il le utérite.
tes. n donne-t-il bien le garde de refuser. Il est Un mot au Fantasque. Nous avons déjà

Ainsi, Madame la Gnépe, le Gascon va fie r.. mi s fier..- n'en plus na chr refusé nombre d'écl-its 'dirigés contre lui,
prendre e vote anté espérant sur terre. et nouis devions nous attendre hàce qu'il en
qu'aux :ielirs de Mai, vous ne serez pas si Nos reierciinents à tous ces journaux, agit aussi généreusement envers nous,
avare.dovotre' miel. . ..-- ' Confrère, si vous commencez la guerre,

Quant à os conditions d'abonnement, Un ennemi jure' du 'Gascon " croyez-nous, elle sera rude.
Madame n'a pas droit de s'en moquer, elle le dernier numéro alg' Fantasque" con

vendbien assez oher, ses 'gl teaux gelés. tenait une petite correspondance qui, bien Avertissement
N. b-ad unous.fait bien.trop d'hon- que foi-t peu remarquable, mérite notre at- Nous avertissons nos lecteurs de ne pas

neur e nous proposant l'échange de nos tention, parce que d'abord nous voyons le prendre au sérieux tout ce qui parait sur le
gasconn7adés' contre se'mmie:aussi, nousnosoempesson rs e 'ac p eson offre. nous premier jugement qui soit défavorable au Gascon.

o e s cetr f Gascon, et ensuite parce que l'histoire de Si nous donnons cet avertissement, ce
cette correspondance est comique au plus n'est pas pour la grande majorité de nos

Les Faits Divers du,"Iational." haut point : le Gascon s'en mêlera donc un lecteurs, mais pour " Rocliefort " du Fan-

a-ur voir annoncé iap«pa. peu. tasque, et quelques autres, qui semblent
ritioil d'une nouvelle feuille dans cet.te . Un ami nous a fourni tous les renseigne- avoir pris au sérieux la lettre que nous
partie même de notre jounal où nous pla- ments nécessaires. Il paraîtrait qu'un poli- avons publiée dans premier numéro.
çons ces quelques ligifnes sn«Ims aujour- tiqueur en herbe, jeune étudiant, fier d'une Pauvre Rochefort ! il faut que la perspica-
d'hui, nous noi som ies attiré une tirade, importance qu'ilnn'a pas, a vu avec un dépit Cité ne soit pas votre fort, puisque vous
ah . ' mais une",vrai. tirade de. gascon. marqué la naissance du Gascon cela peut n'avez jpoint pu vous apercevoir que cette
Nous ne nous.seionsjaiais inmag né qu'on vous paraître drôlatique, lecteuirs, n'est-ce lettre n'était remarquable que par son

"put.taut:tenir,àmun recoin quelconque avéc. pas? .C'est pourtant le fait, et voici polir- côté ridicule.
ces misérales motsfait di»ers. i nous quoi le jeune Roc7efort n'aime pas le lion-
l'eussions pensé.. . Mais consolons-nous,. veau-né qu'il trouve indigne' du nom 'de Le "Canadien" en fusiOc.
,puisque. notre 'nouveau confrère. nous ab- Gascon : 'quelques-uns de ses camaradés, Cètte fusion que nous croyions morte et'
sont en 'disant :Mais passe- .. Le second pourune raison ou pour une autre, avaient enterrée est encore vivante et 'a bien envie
numéro du Gascon'été déposé sur nos éecouru sa disgrâce: c'est le:premier noeud de vivre. Le Canadien qui a préché si
bureaux avant hier, et comme le premier de la comédie. Le jeune homme, lors; de long-temps:cet être iucoipébnsihle, vient'
ilest plein d'intérêt."-(Natioade: Ven- la naissance du Gascon.pensa,:rêva du 'con- nousidi.e que, grdce à ses soins,.les députés'

dredi.) jtura que ces mêmes camarades frappés du Bas-Canada vont voter contre la répré-
Voilàun confrère .qui s'y connaît en gas-. par lui d'anathèmöé, étaient du .nonbre de sentation bêsée sur la population, et cela


